
Temps ordinaire - 15e Semaine: Vendredi

Texte de l'Évangile (Mt  12,1-8):  En ce temps-là, Jésus passait, un jour de sabbat, à travers les

champs de blé, et ses disciples eurent faim; ils se mirent à arracher des épis et à les manger. En

voyant cela, les pharisiens lui dirent: «Voilà que tes disciples font ce qu'il n'est pas permis de

faire le jour du sabbat!». Mais il leur répondit: «N'avez-vous pas lu ce que fit David, quand il eut

faim, ainsi que ses compagnons? Il entra dans la maison de Dieu, et ils mangèrent les pains de

l'offrande; or, cela n'était permis ni à lui, ni à ses compagnons, mais aux prêtres seulement. Ou

bien encore, n'avez-vous pas lu dans la Loi que le jour du sabbat, les prêtres, dans le Temple,

manquent au repos du sabbat sans commettre aucune faute? Or, je vous le dis: il y a ici plus

grand que le Temple. Si vous aviez compris ce que veut dire cette parole: C'est la miséricorde que

je désire, et non les sacrifices, vous n'auriez pas condamné ceux qui n'ont commis aucune faute.

Car le Fils de l'homme est maître du sabbat».

«C'est la miséricorde que je désire, et non les sacrifices»

Abbé Josep RIBOT i Margarit
(Tarragona, Espagne)

Aujourd'hui, le Seigneur se rapproche du semis de ta vie, pour cueillir les fruits de sainteté. Trouvera-t-Il

quand Il viendra de la charité, de l'amour pour Dieu et pour autrui? Jésus, qui corrige la casuistique

méticuleuse des rabbis, celle qui rendait insupportable la loi du repos sabbatique: devra-t-il te rappeler

qu'Il est seulement intéressé à ton cœur, à ta capacité d'aimer?

«Voilà que tes disciples font ce qu'il n'est pas permis de faire le jour du sabbat!» (Mt 12,2). Et ils l'ont dit

convaincus, ce qui est incroyable! Comment interdire de faire toujours le bien? Il y a quelque chose qui te

rappelle qu'il n'existe aucune motivation t'excusant de ne pas vouloir aider l'autre.

La véritable charité consisterait à respecter les exigences de la justice, en évitant l'arbitraire ou le

caprice personnel, mais en empêchant la rigidité qui tue l'esprit de la loi de Dieu, qui n'est qu'une

invitation continuelle à aimer, à se donner aux autres.

«C'est la miséricorde que je désire, et non les sacrifices» (Mt 12,7). Répète ces paroles maintes fois, afin

de les graver dans ton cœur: Dieu, riche en miséricorde, nous veut miséricordieux.



«Que ce Dieu est prochain de celui qui confesse sa miséricorde! Oui; Dieu n'est pas loin de ceux qui sont

contrits de cœur» (Saint Augustin). Et que tu es loin de Dieu quand tu permets que ton cœur s'endurcisse

comme la pierre!

Jésus-Christ accusa les pharisiens de condamner les innocents. Une grave accusation. Et toi? T'intéresses-

tu vraiment aux choses de ton prochain? Les juges-tu avec affection, avec sympathie, comme celui qui

juge un ami ou un frère? Essaie de ne pas perdre le nord de ta vie.

Demande à la Vierge de te faire miséricordieux, que tu saches pardonner. Sois bienveillant. Et si tu

découvres dans ta vie quelque détail qui puisse contraster avec cette disposition de fond, maintenant

c'est un bon moment pour rectifier, tout en formulant quelque propos efficace.

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« Le nom de la miséricorde est douceur ; et si le nom est tellement doux, comment la chose elle-même ne
le sera-t-elle pas ? Qui veut obtenir la miséricorde dans le ciel doit la pratiquer dans ce monde » (Saint
Césaire d’Arles)

« Cette parole de Dieu [Jésus] nous est parvenue à travers les Evangiles, comme l’une des synthèses de
tout le message chrétien : la vraie religion consiste en l’amour de Dieu et du prochain » (Benoît XVI)

« En délivrant avec autorité divine l’interprétation définitive de la Loi, Jésus s’est trouvé affronté à certains
docteurs de la Loi (…) Ceci vaut particulièrement pour la question du sabbat : Jésus rappelle, souvent avec
des arguments rabbiniques, que le repos du sabbat n’est pas troublé par le service de Dieu ou du prochain
(…) » (Catéchisme de l’Eglise Catholique, n° 582)


